
Marie-Ève Thérenty  
(UPVM,Rirra21, NewsEye) 

marie-eve.therenty@univ-montp3.fr 

 
 
 
 
 
 
 
 

 POUR UNE NOUVELLE HISTOIRE DES 
FEMMES JOURNALISTES : LA PLACE 

CARDINALE DU NUMÉRIQUE 
 
 



  

Delphine de Girardin (1804-1855), l’« aimable femme de Girardin » (Histoire générale de la presse 
française, 1969, 5 volumes) 



Andrée Viollis (1870-1950)  

1935 

1936 





« Albert Londres reste le modèle des 
grands reporters de la Belle Epoque, 
n’ayant qu’un seul vrai rival de sa 
taille, Joseph Kessel. Mais bien 
d’autres se sont illustrés dans le 
grand reportage : Pierre Giffard, 
Jules Huret, Gaston Stiegler, Ludovic 
Naudeau, Gaston Leroux, Edouard 
Helsey, Henri Béraud, Andrée Viollis, 
Saint-Exupéry, Jules Sauerwein ».  



RENOIR, LE BUREAU DE COTON À LA NOUVELLE-ORLÉANS, 1873 



• Corps, sexe,  capacité à engendrer, 
Famille, intérieurs  

• Dépendant 

• Émotionnel 
• Propre à l’activité domestique 

• Chronique, chronique de modes 

• Tête, raison  

 
• Indépendant  

• Rationnel 

• Propre à l’activité publique 
• Premier-Paris, article de fond, critique, 

reportage 

LE MODELE DE SEXUATION DE L’ESPACE PUBLIC 
ET JOURNALISTIQUE 

Homme Femme 



DE LA SERENDIPITÉ AUTOMATISÉE AU « ZOOM 
READING » 



UNE CERTAINE ENDOGAMIE 

Gustave Téry  
Andrée Viollis 

Annie de Pène 

Simone Téry Germaine Beaumont 



TRAVAUX ANTERIEURS SOULIGNANT 
L’IMPORTANCE DE L’OEUVRE 



 



QUELQUES JOURNALISTES DE LA FRONDE 
INTÉGRÉES A L’OEUVRE 

Marguerite Durand  
Maria Verone 



25 avril 1929 



1938 

1934 

1932 

1922 



COMBAT POUR L’ACCES DES FEMMES A LA 
MAISON DES JOURNALISTES 

Puisque, moi aussi, je gagne mon pain à la sueur de ma plume, j’ai caressé ce rêve de faire partie 
de la Maison des Journalistes, de m’y sustenter pour quatre francs  au lieu d’être obligée d’en tirer 
douze de ma bourse au restaurant banal, d’entendre des conversations intelligentes ou bien de 
lire en savourant un précieux moka, les publications qui m’intéressent.. 
Et j’ai heurté à l’huis de cet asile et j’ai dit avec confiance :  

 - Frères, me voilà ! 
Mes frères m’ont répondu : 

 - Pas de femmes ici ! 

Et ils m’ont fermé la porte au nez.  
 

• Blanche Vogt, L ’Oeuvre, 29 août 1919.  
 



TABLEAU (EXTRAIT) DES SIGNATURES DE 
L’OEUVRE 

Extraction automatisée des signatures de L’Œuvre réalisée par Pierre-Carl Langlais 



• Genev ièv e Tabouis : 890 + 151 + 33 +30 + 10(1933-1940) Hélène du 
Taillis : 437 + 89 +13 + 11 (1916-1937) 

• Comtesse Riguidi : 331+ 28 (1922-1934) 

• Maria Vérone : 212 + 187 +25 +17 (1912-1934) 

• Madeleine Jacob : 205 +32 (1934-1940) 

• Marguerite Prév ost : 167 (1922-1939) 

• Germaine Décaris : 166 (1933-1940)  

• Zette : 143 (1916-1917) pseudony me masculin 

• Marion Gilbert : 123 (1921-1938) 

• Hélène Gosset : 115 (1931-1940) 

• Blanche Vogt : 111 + 83 (1919-1924) 

• Fanchette : 99 +67 (1929-1934) 

• Jeanne Landre : 88 (1935-1940) 

• Mitsou : 88 (1935-1940) 

• Titay na 

• Paméla : 78 (1932-1934) chroniqueuse de mode 

• Ely ane (1940-1943) 

• Gabrielle Rév al 77 +40  (1919-1926)  

• Yv onne Donon 72 (1941-1944) 

• Marcelle Capy  64 (1928-1933) 

• Simone Téry  64 (1921-1937) 

• Fanny  Clar 53 (1921-1943)  

• Louise Faure-Fav ier : 41 (1918-1920) 

• Yv onne Dusser : 38 + 30 

• + 216 + 98 (1922-1940) – (1889-1967) 

• Louise Westkirch 36 (1932) 

• Cl. Pascal 35 (1943-1944) 

 

 
 

• Jane Misme 35 (1917-1927) 

• Suzanne Normand 33 (1932-1939) 

• Claude Morgan 32 (1934-1937) 

• Fernande Féron 32 (1930-1937) 

• Annie de Pène : 31 +23 (1916-1922) 

• Léone Dev imeur-Dieudonné 29 (1920) 

• Lucienne Fav re 25 (1941) 

• Hélène Picard : 23 (1920-1922) 

• Ray monde Machard : 20 (1924-1931) 

• Nelia M. Pav lov a 19 (1927-1930) 

• Vicki Baum 19 (1933) 

• Marguerite Clément 18 (1918-1919)  

• Une univ ersitaire 16 (1916-1918) 

• Henriette Sauret 14 (1921-1934) 

• Suzanne Dav ène 13 (1919-1920) 

• Madeleine Hiv ert : 12 (1940-1941) 

• Une passante : 24 (1916-1919) 

• Denise Trémant 11 (1929-1932) 

• Corine 10 (1939-1939) 

• Germaine Moch 10 (1932-1932) 

• Hélène Chaudoir 10 (1933-1933) 

• Lucie Varga 10 (1938-1938) 

• Marguerite Durand 10 (1916-1921) 

• Suzanne Collette 10 (1923-1929) 

 

SIGNATURES DE FEMMES DANS L’OEUVRE 

51 signatures au féminin qui correspondent  
à 41 personnes avérées. 



7 femmes (pour 121 collaborateurs) 
Germaine Décaris 
Madeleine Hivert 
Jeanne Landre 
Madame Languepin  
Marguerite Prévost 
Titaÿna 
Maria Vérone  
  
 



DEUX « CHRONIQUEUSES » DE L’ŒUVRE  

Zette La comtesse Riguidi 

Des chaussettes roses, selon l’expression du XIXe siècle… 



A LA RECHERCHE DE MADAME LANGUEPIN 

Marie Marfaing, élève de l’ENS 
de Sèvres, agrégée d’histoire 
 

Titulaire de la 
bourse Alfred 
Kahn 

Femme de 
l’industriel 
Jacques Languepin 

Mère du cinéaste  
Jean-Jacques Languepin 

Malheureuse en ménage 

… Mais rien sur sa collaboration à L’Œuvre… 

Affectée au service  
d’information et de 
la  
Presse du Ministère 
des affaires 
étrangères 



QUOTIDIEN 

Quotidien sans amour, et pas « œuvre de choix » 

Point d’heure brève sous ta loi, 
Et, comme il est étroit, l’habit des habitudes 

Taillé dans le tissu morne des quiétudes 

Par les ciseaux sans art d’une terne raison… 
•   

Redouter le retour en sa propre maison 

te pleurer au foyer, solitude perdue,  
O, comme il est cruel, parfois, d’être attendue  

 

Jeanne Rannay 

A madame Jacques Languepin 



Geneviève Tabouis 
Hélène du Taillis 

Madeleine Jacob Maria Verone 





5 janvier 1934 



• - Un genre tourné vers les intérieurs, 
les salons, la maison, les mœurs 

• Un  genre qui s’écrit à partir des 
modes d’écriture autorisés par les 
femmes : conversation, fiction, lettre, 
écriture intime 

• Un discours cantonné dans un 
espace-gynécée mais qui s’autorise  
des transgressions ironiques sur les 
espaces masculins du journal 

 

LES CHRONIQUEUSES 

Gyp (1849-1932) 



DEUX « CHRONIQUEUSES » DE L’ŒUVRE  

Zette La comtesse Riguidi 

Des chaussettes roses, selon l’expression du XIXe siècle… 



• Le désir de fuite et d’exploration des 
univers lointains  

• Exposition du corps et ambiguïté 
genrée 

• Le journal comme alibi 

• La perspective ethnologique  

PAS D’AVENTURIÈRES DANS L’OEUVRE 



 

LES POLYVALENTES 



• Ont une double activité comme 
écrivaines et comme journalistes. 
Viennent souvent du conte.  

• Sont très polyvalentes, formées à 
toutes les rubriques, y compris le 
reportage.  

• Cherchent souvent une sinécure : 
chronique de tête, direction des pages 
féminines, micro-chroniques signées 
de seconde page 

LES FEMMES DE LETTRES POLYVALENTES 
HÉRITIÈRES DE LA FRONDE 



QUELQUES POLYVALENTES DE L’OEUVRE 



• Reportage de l’immersion  

• Reportage à scandale 
• Formule du roman-reportage avec 

« tout ce que cela comporte d’études 
de types variés, d’expériences 
personnelles, de théories, d’enquêtes, 
de documentation » mais aussi 
« d’arrangements esthétiques des 
vérités » 

PAS DE SCANDALEUSES A L’OEUVRE 



• Arpentent les continents, fréquentent 
tous les théâtres d’actualité. 

• Utilisent une grammaire légèrement 
genrée : plus d’interviews, plus 
d’immersion, plus de care. 

• Ont une activité en librairie, comme 
femmes de lettres, romancières etc 

• Ont largement disparu des mémoires  

LES GRANDES REPORTERS 

Andrée Viollis 



QUELQUES REPORTERS DE L’OEUVRE 

Germaine Decaris Simone Téry 



 • Des femmes appartenant à ‘l’élite, 
indépendantes financièrement d’une 
grande culture. 

• Proclament que leur statut de 
mineures politiques leur donnent une 
indépendance favorable à l’exercice 
du métier de journaliste. Font leur 
coming out en tant que femmes 

• Mettent en scène une voix politique, 
lyrique, prophétique et souvent 
apocalyptique 

• Convoquent souvent Cassandre 

LES POLITIQUES OU LES CASSANDRE 

Marie d’Agoult (1805-1876) 



  

LES POLITIQUES OU LES CASSANDRE 

Geneviève Tabouis (1892-1985) 



Un roman-feuilleton de l’été 1939 
Suzanne Normand, Le retour du navire 

« De sorte que ce qu’il vit d’abord, ce fut une femme en pleurs qui l’appelait ». 
L’œuvre, 24 août 1939.  



LA GÉNÉRATION OUBLIÉE  

Marcelle Tinayre Germaine Beaumont  

Suzanne Normand  
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